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Les dquations diffdrentielles du probldme des trois corps, dans une quel- 

conque de leurs formes elassiques, se comportent  rdguli~rement tant  que lee 

positions des trois corps sent  distinctes, mais prdsentent des singularitds s'il 

arrive que la limite infdrieure des distances mutuelles soit zdro (chocs). L'analyse 

de ee qui se passe au voisinage d 'un choc a dt6 dans ces derniAres anndes l 'objet  

de maintes  recherehes visant d 'abord (PAISLEY', 1 L~.vI-CIWTA, 2 BIsco~cI~I,  s 

SeND'AN 4) k caractdriser les conditions qui doivent 6tre remplies par  les don- 

ndes initiales pour que deux des trois corps, ou t o u s l e s  trois, se choquent au 
bout d 'un temps fini. 

Ces premiers suceds ont conduit  k penser que les singularitds analytiques 

eorrespondant au phdnomAne d 'un choc ne soient pas si redoutables qu'on aurait  

pu le craindre. C'est ainsi qu'en i9o6, en remaniant, d'apr~s une aimable invita- 

tion de M. M]TTAG-L~FFL~R, men dtude citde tout  k l'heure sur le cas partieulier 

du probl~me restreint, je suis parvenu h faire disparai tre  toute  singularitd par 

un ohangement tout  k fait dldmentaire de paramAtres, et cela sans altdrer la 

forme eanonique des dquations. ~ 
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